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diminiier le droit d’aucun des prétendans.
Que quand il sagiroit de faire finir larui- <
ne & lcs ravages que les Imperiaux ont
caufez, & dont ils menacent encore ’Etat
de 'Eglife , le St. Sicge n'étoit pasendroit
fans s’expofer a desreproches éternels,de *
décider une affaire de cette confeqnence,
fans avoir entendules partics , & fans {ca-
voir fi elles veulent fcfofimettre au juge:
ment du St. Siege; Que les chofes font «
dans unc fituation, que tout an plus S: M. &
I ncdoit exiger de SaSainteté , qu'unedé-
claration. par laquelleit foit dit; quetont
¢e que la Cour 'de Rome a faitdépuis 1a ¢
mort du Roi d&’Efpagne Chatles H. ne ¢
portera nul préjudiceaux prétentiodsque
les Princes de la Maifoa d’Autriche pour-
roient avoir fur cctte Monarchie. ™~ - - -

Plufiears des Cardinaux qui avoient d’a-
bord oppiné 3 reconnoitre un fecond Rai
d’Efpagne, retrallcrent lears opinions, &
fe joignirent aux fentimens de ceux qui’
avolent fait les remontrances que je viens.
de rapporter: mais comme tous ne voulu-
rent pasy atherer, Paffemblée fe fepara fans
gien conclure. :
Au commencement de Mars il {e tine
une autre Congregation fur le méme (jct,
ol les Cardinaux Carpegna, Marefcotti ,
Panciatici & San Cefarco ne fe trouverent
pas, ce qui empécha dg pouvoir rien refou-
dre, 4 caufe que “aflemb ée n’étoit pas com-
plette: cependant le Ducd'Ufleda Ambafia- -
deur d'Efpagne, a reaouvcllé {es protefta-
tions. ‘
IV. Cette irréfolution piqua le Marquis  Le [Mas-
de Prié, qui prit de Jaoccafionde nepasre: guis ds Prié
- Ygq o metise
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